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[Français]

L'hon. Monique Vézina (,ministre d'État (Emploi et
Immigration) et ministre d'Etat ('iroisième âge)): Mon-
sieur le Président, je dois répéter l'intérêt que mon
collègue, ministre responsable de Santé et Bien-être a
toujours porté à ce dossier qui est très important, comme
on se le répète depuis plusieurs mois. Une étude a été
demandée et je puis, en notre nom, demander au minis-
tre, dès qu'il aura reçu l'étude, de la déposer aux endroits
où il sera nécessaire de le faire.

* * *

[Traduction]

LES PÊCHES

M. Roger C. Simmons (Burin-Saint-Georges): Mon-
sieur le Président, je voudrais poser une question au
ministre de l'Emploi et de l'Immigration.

Il n'est pas sans savoir que lorsque son collègue, le
ministre des Pêches, a annoncé le programme d'aide aux
pêcheurs, il a précisé que ce programme tendait à aider
ceux qui en avaient le plus besoin. Il n'ignore probable-
ment pas qu'on a modifié depuis une semaine environ les
règles fondamentales à ce sujet; ainsi tout un groupe de
personnes, en fait tous les pêcheurs des côtes ouest et
sud-ouest de Terre-Neuve, ne seront pas admissibles à
cette aide tant que les résultats de la saison de pêche
d'hiver n'auront pas été connus.

• (1140)

Il sait sûrement que ces gens ne peuvent attendre
jusqu'à avril prochain sans aucune source de revenu.
Ainsi, va-t-il s'assurer qu'on cesse de jouer ainsi avec la
vie de ces gens et va-t-il s'engager maintenant à veiller à
ce qu'ils redeviennent admissibles à de l'aide financière
que promet ce programme?

L'hon. Bernard Valcourt (ministre de l'Emploi et de
l'Immigration): Monsieur le Président, je sais qu'il existe
un programme pour aider les gens à traverser cette
période difficile dans le secteur de la pêche à Terre-
Neuve et au Labrador et, en fait, dans toute la région
d'Atlantique.

Ce programme a des critères d'admissibilité bien pré-
cis. Si le député a des propositions, je suis prêt à les
examiner, mais sauf erreur, si certaines personnes ne
sont pas admissibles, semble-t-il, c'est simplement à
cause des diverses saisons de pêche. Cependant, je suis
prêt à examiner la question.

L'hon. Roger C. Simmons (Burin-Saint-Georges):
Monsieur le Président, ma proposition est très simple: il

Questions orales

s'agit d'assujettir ces gens aux mêmes règles qui sont
appliquées ailleurs dans la province.

Ma question supplémentaire s'adresse au même minis-
tre et elle relève encore davantage de sa compétence. Il
n'ignore pas, bien entendu, que les pêcheurs admissibles
cette année aux prestations d'assurance-chômage ne
pourront rien toucher en vertu de ce programme jus-
qu'au début de décembre.

Or, la saison de pêche a été très mauvaise cette année;
ces gens n'ont donc aucun revenu depuis plusieurs semai-
nes déjà et ils risquent de devoir attendre cinq autres
semaines avant de toucher des prestations d'assurance-
chômage.

Le ministre pourrait-il s'engager à s'assurer que ces
pêcheurs puissent avoir immédiatement accès à certains
revenus grâce aux projets spéciaux offerts dans le cadre
du programme d'aide ou autrement.

L'hon. Bernard Valcourt (ministre de l'Emploi et de
l'Immigration): Monsieur le Président, je suis prêt, bien
entendu, à me pencher sur la façon de résoudre certains
des problèmes en question, en profitant de la souplesse
de la Loi sur l'assurance-chômage. Cependant, cette loi
ne peut résoudre les problèmes de tous ceux qui sont en
période de vaches maigres. Il faut administrer les cotisa-
tions d'assurance-chômage des employeurs et des em-
ployés du pays, en respectant les règles législatives perti-
nentes. Si cette loi nous permet d'agir, je le répète, je
serai disposé à examiner cette possibilité.

* * *

L'ÉCONOMIE

M. Douglas Young (Acadie-Bathurst): Monsieur le
Président, les taux d'intérêt ont baissé, et j'ai écouté le
ministre des Finances laisser entendre que l'opposition a
fait certaines propositions simplistes. Pourtant, son pré-
décesseur et le premier ministre ont tous deux dit aux
Canadiens, à plusieurs reprises, que lorsque les taux
d'intérêt baisseraient et que le taux d'escompte diminue-
rait à un niveau raisonnable, la valeur du dollar en ferait
autant.

Le ministre du Commerce extérieur sait ce qu'on a dit.
On disait même dans les documents budgétaires que la
valeur du dollar diminuerait en même temps que les taux
d'intérêt.

Je voudrais demander directement au ministre des
Finances s'il est maintenant prêt à nous dire quand le
gouvernement réagira devant les énormes difficultés qui
assaillent l'industrie canadienne, notamment les exporta-
teurs. Quand le gouvernement agira-t-il pour permettre
au dollar de descendre?
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